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ÉDUCATION 
L’ÉCOLE MAROCAINE, RÉALITÉ ET PERSPECTIVES 

 

L ’École Marocaine est une activi-
té éducative d’une association 
marocaine a but non lucratif 
dénommée  l’Association des 

Écoles Marocaines du Québec.  C’est une 
école du samedi gérée par des parents 
bénévoles dont le seul intérêt est l’éduca-
tion des enfants de la communauté maro-
caine en particulier et la communauté mu-
sulmane en général.  Elle dispense des 
cours d’arabe classique, d’arabe dialectal  
marocain, et d’éducation islamique, et ce 
selon un programme et un calendrier sco-
laire bien définis.     
L’École est gérée par un conseil composé 
de parents bénévoles et de professeurs.  
Toutes les décisions sont prises en consul-
tation avec les membres de ce conseil.   Il 
est important de signaler que les droits de 
scolarité, la seule source de revenu de l’É-
cole, sont utilisés uniquement pour payer 
les salaires des professeurs, couvrir les 
dépenses de fonctionnement de l’École, 
acheter le matériel pédagogique et audio-
visuel et subventionner des activités paras-
colaires.  L’École ne bénéficie d’aucun 
soutien financier extérieur.  Les seuls bail-
leurs de fonds sont les parents.  
L`École Marocaine est le fruit d’un effort 
concerté d’un groupe de parents maro-
cains soucieux de l’identité culturelle de 
leurs enfants.  Ce souci s’est traduit  par la 
création de cette école au mois de septem-
bre 1999.  Cette école avait pour but de 
permettre à leurs enfants et à ceux de la 
communauté marocaine de préserver leur 
identité culturelle marocaine et de mainte-
nir des liens étroits avec leur pays d’ori-
gine, le Maroc.  Pour ce faire, ce groupe de 
parents a crée une association à but non 
lucratif dont l’école devint une de ses acti-
vités. 

Aperçu historique 
L’École a ouvert ses portes le 9 octobre 
1999 à l’école secondaire André-
Laurendeau à Saint-Hubert avec une classe 
de 14 élèves et un seul professeur.  Pen-
dant l’année scolaire 2000-2001, le nombre 
d’élèves inscrits à l’école a atteint 22.  Pen-
dant deux ans, la publicité de l’école a été 
faite de bouche à oreille car les responsa-
bles n’étaient pas prêts à faire face à la 
demande qu’une publicité sur une grande 
échelle pourrait engendrer.  Par consé-
quent, L’École a été contrainte d’opérer 
dans l’ombre à cause de sa capacité d’ac-
cueil limitée et son manque de professeurs 
qualifiés.  Cette période d’anonymat a été 
nécessaire dans la mesure qu’elle a permis 
à l’école de mettre en place des structures 
adéquates pour absorber un plus grand 
nombre d’élèves possible dans l’avenir. 
En effet, en 2002, notre école, confiante 
de son expertise, a pris la décision de sor-
tir de l’ombre et d’informer la communau-
té marocaine de son existence et de son 
programme spécifiquement marocain.  
Suite à la publicité faite par notre école sur 
la télévision, l’association Musulmane de 
Montréal -Nord a contacté les responsa-
bles de notre école pour u’ils  assument la 
responsabilité de dispenser les mêmes 
cours à Montréal.  L’ouverture d’un autre 
campus à Montréal a permis à notre école 
de répondre au besoin de notre commu-

nauté de Montréal-Nord.  

De 50 à 400 élèves 
En 2003, L’École Marocaine, dotée de 
deux campus, a pu accueillir une cinquan-
taine d’élèves et recruter quatre profes-
seurs supplémentaires. Depuis ce temps là, 
le nombre d’élèves et celui des professeurs 
n’ont cessé d’augmenter pour atteindre 
140 élèves et 8 enseignants en 2005.  Tou-
tefois, le défi de l’année scolaire 2005-2006 
reste à relever, compte tenu de la forte 
demande déjà enregistrée.  Pour l’année 
scolaire 2005-2006, L’École s’attend à 
recevoir environ 300 à 400 élèves et à re-
cruter entre 6 et 8 nouveaux professeurs.  
Pour répondre à cette demande inatten-
due, les responsables de L’École se sont 
sérieusement penchés sur la possibilité 
d’ouvrir un troisième campus à Montréal 
dans une région òu il y a une forte concen-
tration de notre communauté.  Toutes les 
démarches ont été entamées et tous les 
contacts ont été faits pour que ce désir 
soit une réalité à la rentrée scolaire 2005-
2006.  
En dispensant des cours d’arabe et de 
culture marocaine, L’École Marocaine 
utilise des programmes conformes à 
ceux du Ministère de l’ Éducation Natio-
nale du Maroc en 2ème année, 3ème 
année, 4ème année et 5ème année pri-
maire, tout en tenant compte de la spéci-
ficité de la clientèle visée et ses besoins 
éducatifs.  Chaque programme a ses buts 
et ses objectifs (généraux, intermédiaires 
et terminaux) que les enseignants doi-
vent scrupuleusement respecter dans 
leur enseignement et leurs plans de cours 
(enseignement par objectifs).  Pour at-
teindre ses objectifs, L’École Marocaine 
se sert du matériel pédagogique maro-
cain approuvé par le Ministère de l’Édu-
cation Nationale du Maroc. 
Cependant, compte tenu de la vague de 
réforme en éducation qui se propage à 
travers le monde, L’École Marocaine 
s’est laissée entraîner par cette nouvelle 
vision en développant son propre ma-
nuel scolaire, AL MAGHREBIYOU 
ASSAGHIR,  pour les élèves de la pre-
mière année primaire.  Ce manuel est 
basé sur les principes de la réforme du 
Ministère de L’Éducation du Québec 
(enseignement axé essentiellement sur 
les domaines d’apprentissage et les com-
pétences transversales) tout en enlevant 
tout ce qui va à l’encontre de la mission 
et les objectifs de l’École.  De cette fa-

çon, l’enfant ne voit aucune rupture entre 
son école publique régulière et son école 
d’arabe du samedi.  En plus, le contenu de 
ce manuel reflète un milieu maroco-
canadien dont il peut s’identifier facile-
ment et qui peut également s’avérer pro-
pice à l’apprentissage.   

Changement de méthode 
L’implantation d’une telle réforme en édu-
cation et l’utilisation de ce nouveau ma-
nuel requièrent une méthodologie appro-
priée.  Considérant le contexte nord-
Américain, la direction pédagogique de 
L’École a opté pour l’application des mé-
thodes modernes employées dans l’ensei-
gnement des langues secondes (ex. l’ap-
proche communicative) et des stratégies 
d’enseignement appropriées (ex. l’appren-
tissage coopératif) afin de rendre l’appren-
tissage de la langue arabe plus intéressant 
et stimulant.   

Évidemment, l’implantation de toutes les 
facettes de ce nouveau programme re-
quiert aussi un personnel enseignant ayant 
une formation pédagogique adéquate et  
une grande capacité d’adaptation aux 
changements dans le domaine de l’éduca-
tion.  À cet effet, L’École confie la tache 
enseignante à des professeurs spécialisés 
dans l’enseignement de la langue arabe qui 
détiennent des diplômes universitaires et 
qui ont reçu une formation pédagogique 
dans des centres de formation d’institu-
teurs et d’institutrices.  Ils sont compé-
tents, fiables et dévoués.  Pour aider ces 
professeurs à maintenir la conformité, 
L’École leur assure un soutien pédagogi-
que par le biais de son conseiller pédagogi-
que qui veille à ce que le programme de 
L’École soit  scrupuleusement respecté.  
Pour ce faire, le conseiller pédagogique 
donne des ateliers de perfectionnement 
pendant les journées pédagogiques pré-
vues dans le calendrier scolaire et effectue 
des visites de classe pour s’assurer de la 
conformité des professeurs au programme 
et à la méthodologie établis par L’École. 

Pour plus de renseignements 
concernant L’École Marocaine et 
les inscriptions, veillez s’il vous 
plait nous contacter à l’adresse 
é l e c t r o n i q u e 
(info@ecolemarocaine.com), visi-
ter notre site web 
www.ecolemarocaine.com ou télé-
phoner à un M. Driss Tabech au           
(514) 996-5575 ou à M. Abdelaziz 
Fahmi au (514) 991-5669.                 

Pour en savoir plus sur l’Association Musulmane de Montréal Nord (AMMN), visitez le 
site WEB http://www.ammn.org 

L’acte de mariage musulman. 


